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L'histoire numismatique de la révolution belge que J'ai publiée

en 1844, donne les médailles, les jetons, etc. frappés depuis 1850

jusqu,'à cette époque ; mais la tâche que je me suis imposée n~a

pas de terme fixe,. elle ne peut en avoir.

Depuis 1844, de nouvelles médailles ont dû le jour à de nou

ceau» événements. Comme les premières, elles appartiennent à

notre histoire nationale, et il importe qu'elles soient connues, Tet
est fobjet du volume que je publie aujourd'hui. Il embrasse les

années 1844, 1845,1846,1847,1848 et 1849.

111algré les recherches constantes et laborieuses auxquelles je me

suis livré,je n'avais pu, me procurer ni acquérir un certain nombre
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.
nombreuses; l'exactitude

aucun autre mérite. Le

de pièces qui appartiettnent à la période déjà publiée. Depuis le rs

Je les ai recueillies. J'm' cru decoir les mettre e~ tête de ce colu» ie,

en les classant par ordre alphabétique) et en 1'enr:oyant aux pa~ 'es

où elles doicent trouver place, ce qui rétablit l'ordre chronoloqiq« e.

Quant à celles dont je donne la description pour la p1remière [o.«,

Je rapporte brièvement les fm'ts dont elles sont destinées a consacr ir

le souvenir.

Dans Paxasu-prapos de mon Histoire numismatique de la revolution

belge je n'ai pas exposé mes idées sur la manière de rappeler 1l8

l'aits historiques auxquels sc rapporte le plus grand nombre d-ss

11wdat'lles qu'elle contient: cet oubli doit être réparé.

Iln travail de cette nature ne saurait être un lt'vre de controoer.e

politique. Il ne doù contenir qu'une simple esquisse des faits relatfs

aux documents dont 1.1 offre la description. Toute discussion sur

les événements) sur leurs causes) sur leurs résultats edt été e.t

dehors de mon plan1 et du cadre de mon liore, Je m'en sU'ù don ':

abstenu. Si quelquefois ie suis entré, Bur diverses circonstances

peu connues) dans des détails qui pourraient) au premier abord.

paraître trop étendus, c'est que lai voulu rappeler quel était l..

véritable état du pays) peindre et fiaer, pour ai·nsi dire, la eitua

tion au milieu de laquelle les événements Be sont accomplie, Le

Bpécz'alz'fé de fouvrage me faisait une loi de présenter quelque,

sujets de réflexion et d'étude. D'ailleurs) ces détails, toujour,

appuyés de dates eœactes , mettront facilement sur la voie d'éclair

cissements plu« amples.

Ce livre est le résultat de Nokere/les

en {ait· tout le prix. Je ne prétends à
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ié$ir d'être utile à la science, et surtout à l'histoire de mon pays,

'J, pu' seul soutenir mon courage dans le traoail minutieux auquel

J'ai consacré mes veilles. Je n'ai épargné aucun soin, négltgé

sucune SOU1·ce. Journaux, mémoires) écrits du temps, j'ai tout

xmsulté, Des hommes consciencieux et éclairés, avec lesquels 1'al,'

.~tahli des relations, me sont venus en aide; ils m'ont donné des

notes sur des points qu'il m'e-ût été difficile déclaircit autrement,

Te dois aussi à l'obligeance des graveurs des renseiqnements pré
iieu» sur leurs travaux.

N. B. L'oucraçe que j'ai déjà publié sous le titre de: Histoire

iumismatique de la révolution belge, ou description raisonnée des mé

laillcs , des jetons et des monnaies qui ont été frappés depuis lecommen

.ement de cette révolution jusqu'à ce jour, est indiqué dans celui-ci

;oar les lettres majuscu les H. N., R. B.

JI'asselt , le 1cr avril 1851. GVIOTH.



HISTOIRE

NUMISMATIQUE

ANNÉE 18~OI

A. PL. 1r e
• - DÉCORATIO!\.

Téte de mort et deux os Cil sautoir.

Celle décora lion , qui est de plomb. ct coulée , était portée par les

volontaires belges qui combattaient à Bruxelles pendant les journées des

25, 24, 25, 26 el 27 septembre 1830, et particulièrement par les

volontaires du corps commandé par M. Parent, ancien sous-officier

français, qui sc trouvait &OU5 les ordres du général Mellinet. M. Parent

était attaché au quartier-général. Il allait lui-même) à cheval, chercher

ces décorations, chez 1\1. Foason , qui les coulait pendant le combat,

ct il les distribuait aux volontaires qu'il commandait.
{
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Le ruban auquel la décoration était suspendue sc, composait de trois

autres, aux couleurs nationales, noir, jaune ct rouge, cousus ensenble ,

le tout large de trente quatre millimètres.

Dans les premières pages de mon Histoire Numismat't'que d» la
révolution Belge, etc. j'ai rendu compte de certains faits ~ui se sont

passés pendant ces cinq journées et qui étaient relatifs aux médailles frai 'péès

à cette occasion. Les personnes qui voudraient obtenir plus de détails sur

ces événements, pourront consulter avec fruit un ouvrage impartial, inti ulé :
Esquisses historiques de la réyJolut1,'on belge de 1850, in 8°, Bruxelles,
chez H. Tarlier, libraire éditeur, rue de la montagne, N° 56,

B. PL. 1re. - l\1ÉDAILLE.

Dans le champ: Victoire ailée debout, coiffée du bonnet de la libe rté ;

de la main droite, elle lient une couronne; de la gauche, une braneh e de

laurier. A ses pieds 1 un canon, des boulets, des lances, un tamb. mr ,

ctc. A l'Exergue : ni. FONSON.

REVERS. Sur le tour du champ: AUX LIBÉRATEURS DE LA EEL

GIQUE. Dans le champ: BRUXELLES LE 27 SEPTEMBRE 185fl.
-'

Voir ce qui a été dit pour les journées de Bruxelles et les événements de

Tirlemont, H. N. R. B. page 31 et suivantes. '

Cette petite médaille, qui a rapport à ces événements, est très rare; clIc

a été gravée tardivement; il n'en a été distribué qu'un très petit nombre.

.
Première épreuve de l'avers de la médaille N° XXI, page 27, PL 5,

sans inscription. y oir Histoire Numismatique de la révolution belge.



Deuxième épreuve de la même médaille 1 avec inscription.
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ANNÉE 18;>1.

E. PL. 1re._ - JUON.

Variélé des x- 86 cl 87. Yoir: H. N. R. n,
AVERS. L'avers du N° 86.
REVEilS. L'avers du ND 87.

Voir ce qui a été dit aux pages 88, 89 ct 90 de II. N. R. B.
Cette variété est rare.

F. PL. 1r e
• - DicORATION.

Module différent de celui qui est décrit à la page 100, N° XCVII,
•

Ph 12, H. N. R. B.

G. PL. 1re
• - DÉCORATION.

Module différent de celui qui est décrit à la page 100, No XCVIII,
P J. 12, H. N. R. B.



Semblable à celle qui est décrite à la page 144, H. N. R. B.

Ainsi que je l'ai dit des deux médailles T\tt et NI, celle-ci a également éte

retouchée par M. Braem t. Elle diffère essentiellement de celle que j'ai publiée,

.par son beau fini et par les corrections nombreuses que le graveur y a faites.

Le coin de cette dernière médaille sert actuellement à frapper celles qui sont

données en prix.

1. PL. 2 ET 3. - MÉDAILLON EN FER corr.é.

AVERS. Ttte du roi Guillaume 1U , tournée à gauche.

RE\'ER;o. Dans le champ; Gegoten van bomb scherven , voorskomende

uyt de helegering der dtadel van Antwerpen ten jaare 1832.

L'établissement métallurgique du Phénix, à Gand, acheta, en 1852, les

éclats de bombes provenant du siége de la citadelle d'Anvers. Par les soins

d'un grand numismate de Gand, le plombier de Nayer fit couler, de

ces fragments, un très petit nombre d'exemplaires de cc médaillon.



.....
il

YaJ'iété de la médaille N° j5G, PL. 17, Il. N. R. B.

Dans cette varicté , l'avers est semblable à celui de la médaille N° 145,

I)L. 18, li. 1'\. R. B. et le revers à celui de 1<1 médaille N° 156. Elle doit

Jlre classée à la suite de ce dernier numéro.

L. PL. pc. - l\HDA.ILLE.

Sur le tour . "'AT OOK YAL TROU\" STAAT PAL. Dans le champ:

ruerrier debout sur un vaisseau démâté, Je casque cn tête. II lient, de la
} .
nain droite, le tronçon d'une épée, de,la gauche, un bouclier qui le protége

-ontre quatre ûéches lancées sur lui. A l'Exergue: ANT\\CERPEN DE~

:E:'tlBER MDCCCXXXII. A droite: yA.N DER KELLEN F.

REVERS. Champ lisse, entouré d'une couronne de chêne.

l\Jédaille donnée, en 1852, aux défenseurs de la citadelle d'Anvers J

.iinsi qu'aux marins stationnés dans l'Escaut, par une' commission spéciale

rommée : Commissie r:an erkentenis, ge'Vestigd te Amsterdam.

Le rrénéral Chassé et le commandant de la marine J Koopman, out reçu

..hacun un exemplaire en or; les officiers un exemplaire en .argent , el les

.ous-officiers , soldats el marins, un exemplaire en bronze.

Le revers lisse servait à inscrire les nom et prénoms de la personne à qui

ille était donnée. Assez rare.

L. PL. 1le. -. 1\1ÉDAILLE.

Variété des médailles N° CLXIll et CLXIV, PL. 20 H. N. R. B.



o

Celle-ci est d'un plus ûT;Jnd module. Au-dessous du plan de la citadelle

d'Anvers sc trouve : 1. P. SCHOUBERG. F, nom du graveur.

Voir cc qui a élé dit au sujet de ces médailles, page 1'50 ct suivantes.
II. N. R. B.

l\I. PL. 1re. - l\1ÉDAILLL

Variété. Plus petite que le N6 CLXIV.

N. PL. 4. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LÉOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans le

champ: tête du roi
l
couronnée de laurier, tournée à gauche. Sous le c.il :

BRAEMT F.

REVEB.S. Sur le tour: ACTES DE COURAGE ET DE DÉVOUEMEN r.
Le champ lisse, entouré d'une couronne de chêne. Rare, surtout en

bronze.

H. N. R. B. pages 145 ct 144, N° CLlIJ, CLlV ct .CLV.
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ANNÉE 18~9,

O. PL.4. - DÉCORATION.

Dans le champ: ORDRE PETOTICO MARONICO HUITRIQUE

l'JONS.
REVERS. Sur le tour: IN MONTIBUS VIGET 1~4~1; Dans le champ:

une pomme de terre. Autour de celle médaille, quatre buitres et quatre

marrons, disposés en croix. A l'une des huîtres, une helière, à laquelle

sc trouve un ruban, liseré rouge , de trente-cinq millimètres de largeur.

A celle décoration se trouve joint un diplôme conçu en ces termes:

l) Société petotico-maronico-huùrique.

» Nous, Gt'and petoüier et serenissime canadien, par la grâce de

Il la petoue et le choix libre et volontaire des bons et francs petottiers,

Il sur l'avis de nos féaux conseillers, avons octroyé et octroyons au sieur

Il • (nom el prénoms), vice-président d'été , avocat, maître

)1 des pauvres, membre du comité consultatif, pour récompense de son

Il zèle et de ses services, la décoration de canadien de notre ordre

Il Petotico-maronico-huitrique , institué d'après le vœu des Petottiers,

Il émis en leur assemblée générale tenue au coin du feu, le jour de Saint

Il Philogone , 20 décembre 1855 1 el lui accordons l'autorisation d'en

Il porter les insignes à dater de ce jour, aux termes de NoLre ArrêLé

l, Petotique du 17 janvier 1854, à charge pa,r lui de se soumettre dès à
Il présent et à toujours aux charges lui imposées par l'octroi de cet ordre
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1) honorable. ~ 0115 COlll Il Lous fermement qu'il l'COI plira avec ficléi ilé cl éncr

) gie , pendant tout le cours de sa rie ct dans toutesles circonstances 011

» il pourrait sc trouver placé, le devoir de tout féal ct brave petottier .

» et, dans cel espoir, Nous lui délivrons le présent brevet de canadien

» de notre ordre Petotico-Idaronico-Huitrique.

» Fait et octroyé en Notre Hôtel de la cuisine, à Mons, le 6 fcvrie :

» de l'an 1834, de Notre Grande Petotterie le 1er.

1) Le Grand Petottier , chancelier de l'ordre Petoticc

Il maronico-lncitriquc,

n Signé. D:r'iA.1'\IDREF. Lisez FERDIN A1'\lJ (DELURE).

J) Le secrétaire de chancellerie,

)) Signé. ERISED RE15IBROC. Lisez: DÉSIRÉ CORBISIER. »

D'après les renseignements que j'ai prisJ cette société 1\'avait d'autre ln t

que celui de se réunir, une fois par mois, pour faire un souper gastrono

mique. Elle a, parait-il, été instituée en 1852, par M. Henri Delmotte .

Les chansons formaient le complément obligé des réunions.

Le grand-maitre parlait la décoration en argent doré, avec le ruban e [1

sautoir; les commandeurs la décoration argentée, avec le ruban en collier;

les petoU iers celle que je viens de décrire} cl les Irèrcs-servants simple ~

ment la<médaiile du milieu.

Cette société a cessé d'exister en 1830.

Il n'a été confectionné que le nombre de décorations nécessaires pOl r

chaque membre de ceue société; c'est assez dire qu'elles sont rares.

P. PL. 4. - l\1fUAILLES.

Sur le tour:· LEOPOLD 1 ROI DES BELGES. Dam le charnp :
buste du roi en uniforme el décoré de la grand'croix de son ordre. Sous le

buste: JOUVENEL F.
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REVEnS. Sur le tour: ANNIVERSAIRE DES JOURNÉES DE SEP~

TJ:MBRE 1850. Champ lisse.

Cette médaille était destinée à être donnée en prix. Le revers lisse, qui

po 'le la marque de la brisure du coin, servait à l'inscription, cn creux, des

DO os, prénoms, etc., de la personne à qui elle avait été décernée. Rare.

Q. PL. 4. - MÉDAll,LE.

Dans le champ, entouré de deux branches d'acacia formant couronne:

LA LOGE DE LA PARFAITE INTELLIGENCE ET DE VÉTOILE
Ri UNIES A LIÉGE, RECONNAISSANTE.

ltEVERS. Lisse.

L.a loge de la parfaite intelligence ct de l'étoile réunies, à Liége , a fait
faire le coin de cette médaille en 1855. Elle la donne aux personnes de la

cial se laborieuse pour des actes de dévouement à l'humanité. Le but de la

log ~ n'a été autre que de récompenser ceux qui, au péril de leur vie, se

dis inguent par de tels actes dans J'intérêt de leurs semblables.

. ~ercvers lisse sert à inscrire les nom et prénoms du destinataire, ainsi

qm l'indication de l'acte de dévouement.

~e coin est la propriété de la loge. Assez rare.

R. PL. 5. - MÉDAILLE •

•~VERS. Semblable à celai de la médaille nO exCIV, PL. 25. H. N. R. B.

) lEVERS. Semblable à. celui de la médaille N° CLXVII, PL. 2. H. N. R. B.
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S. PL. 5. - MillAILLE.

AVER.S. Semblable à celui de la médaille précédente.

REVERS. Champ lisse, entouré d'une couronne de chêne.

Les deux médailles qui viennent d'être décrites ont été frappées à l'occ a

sion du séjour que Leurs Majestés ont fait à Paris. Voir à cet égard la

page 176, H. N. R. B. Elles sont très-rares.

ANNÊE ]8~4,

T. PL. 5..- MÉDAlLLE.

Sur le t.our: LEOPOLD I. ROI DES BELGES. Dans le champ, têt,~

ou roi tournée à droite. Sous le col, dans un rectangle: 1854..

REVERS. Champ lisse, entouré d'une couronne de laurier.

Celle médaille, qui a une belière, a été gravée par Mr Borrel. Elk

était probablement destinée à être donnée en prix.

U. PL. 5. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LEOPOLD 1. ROI DES BELGES. Dans le champ, lê~e

Due du roi, tournée à droite. Sous le col; BORREL F.

REVUS.. Champ lisse, entouré d'une couronne de laurier.
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Yariélé de la médaille précédente, d'un modèle plus pctit , destinée

éGaIement à être donnée en prix. Elle doit être très-rare, car je ne sache

pas qu'elle ait été décernée.

Y. PL. 5. - MÉDAILLE.

A\'ERS. Semblable à celui du N° CCVII de l'histoire numismatique.

REVERS. Dans le champ: A M. LOUIS JAMME BOURGMESTRE DE
LA VILLE DE LIÉGE LES AMIS DE L'INSTR UCTION PUBLIQUE
ET DES ARTS 25 AOUT 1854.

L'origine de celte médaille est des plus modestes; rien d'officiel ne. s'y
rattacbe ; son inscription en fait en quelque sorte l'historique.

Dès les premiers jours de la révolution de 1850, l'tir Jamme fut

placé, sans s'y attendre ct sans le vouloir, à la tête de l'administration

communale. Il conçut, avant tout, le projet de favoriser l'instruction

primaire et la culture des arts. Son étonnement fut grand quand il
reconnut que, dans une ville aussi importante que Liége, il n'existait

pas une seule école primaire pour les filles. C'était pour lui un devoir
sacré de faire disparaître une inégalilé aussi criante; il vit heureusement le

conseil partager le zèle qu'il mit à combler cette lacune. Malgré les embarras

qui se présentaient de toute part et malgré la pénurie des finances, il par..

vint à créer, en moins _de cinq ans, quatre écoles primaires pour les

filles, une école du soir pour les hommes adultes, une école du soir pour

les femmes adultes ct quatre écoles gardiennes.

Quelques années après, également par les soins de Mr Jamme, une acadé

mie fut ouverte, où toutes les parties des arts du dessin, de la peinture, de la

sculpture et de la statuaire furent enseignées à près de quatre cents élèves.

Une institution pour l'encouragement des beaux..arts fut organisée et l'école
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industrielle recons tituée sur des bases plus larges. UIl peu avant rép' Ique

de la retraite de M' Jamme, le magnifique collége 'municipal que l'on

admire aujourd'hui fut entrepris, mais il DC put que prendre part aux céci

SÎODS qui devaient en faire le plus beau collége de la Belgique. Il était iéjà
parvenu à ouvrir une école normale pour les deux sexes; mais elle fut

fermée. C'est encore à M' Jamme que l'on doit l'adjonction ' au colégc

de l'école de Gymnastique, qui, après avoir produit les plus heureux efl ets,

a été fermée sous l'administration de son successeur, l\1' Tilman, qui 1Ji a

refusé la protection qui lui était nécessaire.

Grand nombre de Liégeois, qui apprécièrent lessoinséclairés de M' Jam ne,

sc réunirent et lui offrirent une médaille en or, semblable à celle que j'ai

décrite, comme gage de leur reconnaissance. Une douzaine seulement d'ex, im

plaires en bronze ont été frappés. Ils sont rares.

Dans la séance du conseil communal de Liége du 19 septen: bre

1847, on proposa de décerner à MF Louis Jamme, ancien bourgme..tre
de la ville de Liége, une récompense civique pour les services rendus par

lui à la commune ft au pays. La proposition tendait à lui accorder, ~ ce

litre, une pension viagère équivalant au traitement de bourgmestre. l :Ue

fut appuyée par tous les membres présents. Soumise aux délibérations du

conseil, dans la séance du 29 octobre de la même année, elle fut adoptée,

après une discussion vive" par 19 voix contre 5; la pension fut fixée à

6000 francs.

MF Jamme remercia ses anciens collègues de cette démonstration. Ap rès

avoir rappelé que c'est en servant la ville que ses forces s'étaient épuis fes

et que sa fortune avait été compromise, il s'est exprimé ainsi:

« Mais je nie demande aujourd'hui, MM.) si lant de gratitude m'était

» réellement due; c'est à peine si je puis le croire) car je dois à les

» événemenl s de ma carrière administrative, pendant lesquels j'ai si profcn

» dément fait l'expérience de la vie el de ses perplexités) de m'être 'élcv\ :oà
» un ordre d'idées supérieures et consolantes, à des pensées philosophiqtes
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Il et religieuses, qui ont été pour moi la source d'une courageuse et

n paisible résignation , que je n'eusse peut-être jamais connue; c'est à
Il J'adversité, ct par des voies toutes providentielles, que j'ai senti qu'il

Il est quelquefois d'ineffables compensations. aux coups les plus rudes de

" la fortune, Il

1tP Jamme D'a pas joui longtemps de cette pension. Il est mort le 15

février j 848. 11 était né à Liége, le 15 octobre 1779, ct était par consé

quent entré dans sa 69" année. Il était décoré de la croix de Fer et de

l'ordre de Léopold.

Le conseil communal de Liége s'est réuni le 16 février 1848, à dix

heures ct demie, à l'hôtel-de-ville ; il s'est de là rendu à la maison mor..

tuaire cl a assisté aux obsèques de l'ancien et honorable bourgmestre. Le

conseil a décidé que les frais de la cérémonie seraient supportés par la

caisse communale.

Le service funèbre-a eu lieu à 11 heures, dans l'église de St.-Christophe,

à Liégc. Les restes mortels de Mr Jamme ont ensuite été dirigés ve~s le
cimetière de Robermont , accompagnés d'une foule nombreuse de citoyens

de lous rangs J empressés à donner une dernière marque d'estime et de

reconnaissance à l'un des meilleurs magistrats de la cité.

,V. PI.. 5. - MONNAIE.

Sur le tour: LEOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans lechamp,
tête du roi couronnée de laurier, tournée à droite. Dans Je col: BRAEMT.

REVERS. Dans le champ, entouré d'une couronne de chêne: 40 FRANCS

1834.

Voir cc que nous avons dit, pour ee qui concerne le nouveau système
monétaire, pages 1 i 9 et suivantes. H. N. R. B.

Cette pièce de quarante francs est rare: il n'en a été frappe qu'un nombre
très-restreint. -
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ANNÉE 18~~,

X. PL. 5. ~1ÉDAILLE.

Sur le tour ~ LEOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans le
champ ~ buste du roi en uniforme, portant le grand cordon de son ordre
et plusieurs décorations. Au-dessous du buste: BRAEMT FECIT.

REVERS. Dans le champ ~ LE 5 MAI 1855 LA 4me ANNÉE DU REGNE
DE LÉOPOLD 1 ROI DES BELGES, LE CHEVALIER DE THEUX
DE MEYLANDT MINISTRE DE L'INTÉRIEUR A POSÉ LA PRE

J\IIÈRE PIERRE DE LA COLONNE INAUGURALE DES CHEMINS
DE FER DÉCRET~S PAR LA LOI DU 1er MAI 1854, - P. SUIONS

G. DE RlDDER INGENIEURS.

Y. PL. 6. - MÉDAILLE.

VARIÉTÉ. Avers entièrement semblable à celui de la médaille précédente.
REVERS. Lisse.

A la page 200 de mon histoirenumismatique, ila été fait mention de cette

médaille, qui est très-rare, puisqu'il n'ena été frappé qu'environ vingt-cinq

exemplaires. Je dois celui que je possède maintenant à l'obligeance de IW Je
Comte de Theux.

Le coin est resté la propriété du graveur.

Voir, pour ce 'qui la concerne J les pages 198, 199, 200 et 20t.
H. N. R. B.
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Z. PL. 6. - MÉDAILLE.

Dans le champ: vuede la ville d'Anvers et de l'Escaut, sur lequel voguent

un bâtiment à vapeur ct un vaisseau. Au-dessus: figure casquée et cuirassée,
étendant le bras droit et tenant de la main gauche un bouclier ct une boce.

Sur le bouclier, les armes de la ville d'Anvers: derrière, un caducée. A

droite, une ancre. A gauche: BRAEMT F. A l'Exergue: CO",1PAGN1ES

COMMERCIALES D'ASSURANCES D'ANVERS 1854-1855.

REVERS. Une table entourée de deux branches, rune de chêne, l'autre

d'olivier, formant couronne. Sur la table, gravé en creux: ADMINISTRA·

TEURS. - MELCHIOR KRAMP. J. R. BISCHOFFSHEIM. EG. VAN

REGEMORTEL, CATEAUX W ATTEL. GUILLAUME VERmST. 

DlRECTEUR FONDATEUR AUGUSTE MOREL.

M. Auguste Morel, homme habile et adroit, avait établi, en 1854, à
Anvers, un bureau d'assurances maritimes, au moyen d'actions qu'il était

parvenu à placer chez un très grand nombre de personnes. Ses opérations

n'ayant pas répondu à son attente, il s'est retiré à Paris, laissant à Anvers,

dans toutes les classes de la société, des victimes qui avaient eu une trop
1rande confiance dans les entreprises de ce bureau d'assurance.

Epreuve de la médaille N° CCXXXI, page 206, PL. 50. H. N. R. B.
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BI. PL. 6. - MO:riNAIE.

Sur le tour : LEOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans lechanp ;

tète du roi couronnée de laurier, tournée à droite. Dans le col: BRAElIT .

. REVERS. Dans le champ, entouré d'une couronne de chêne: 20 FRAl\CS
1855 .
. Voir ce que nous avons dit, pour ce qui regarde le système monétai 'C,

pages 119 et suivantes de H. N. R. n,
Cette pièce de 20 francs est rare: il n'en a été frappé qu'un nombre t -ès

restreint.

O. PL. 6. - .MÉDAILLE.

Variété de la médaiIJe N° CCXXIX, PL.29. H. N. R. B.

Elle consiste en ce qu'au revers il y a : PREMIERE CLASSE.

Variété de -la même médaille: DEUXIEME CLASSE.

El, PL. 7. - l\fiDAILLE.

Variété. AVERS, semblable à celui de la médaiUe N° IX, PL. S.
H. N. R. B.

REVERS. Semblable à celu i de la médaille N° CVII, PL. 15. H. N. R. 1.

J'ai recueilli cette médaille tardivement et lorsque déjà la 6m
ll' planc~ e

était lithographiée; c'est pourquoi elle ne se trouve'' pas placée d'aprtS

l'ordre chronologique.
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ANNÉE 18~6.

FI. PL. 7. - MÉDAILLE.

li

AnRS. Sur le tour: ONDER U\VE BESCHERMING. Dans le champ:
10 Sainte Vierge assise sur des nuages, les bras élevés ct entourée de

r:)'ous. Au dessous: EM. LEVY.

REVERS. Sur le tour: SODALITEY1' DER JOl\GELIEDEN. GEND
1 g36. Dans le champ, entre deux branches d'olivier formant couronne:
"X. Sur la tranche: J. Baelen 8 july 1858, gravé en creux.

J'ai décrit, à la page 236, H. N. R. B., une médaille frappée à une
srmblable occasion pour la ville d'Anvers. Cette médaille des Jésuites de la
vi'le de Gand porte sur la tranche le nom de l'affilié. Les lettres entrelacées
S F. X. signifient sans doute Saint François Xavier. Elle a été frappée

pl 'ur la même circonstance que celle de la 'ville d'Anvers.

G'. PL. 7. - MÉDA.ILLE e .

AVERS. Dans Je champ: CONGREGATIE DE GETROU'VDE MANNEN
1. ~ GEND..

REVERS. ONDER DE BESCHERl\IING VAN MARIA EN JOSEPH.

Cette médaille, qui a une belière, était portée par les bommes mariés de
la confrérie de Gand lors des conférences. Je De la crois pas commune,
pu isque chaque membre de la confrérie n'a que la sienne.

3
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ANNÉE 18~8.

Yariété. Sem blallle à celle décrite à la page 255, H. N. R. B ,

Na CCLXJIl, PL. 56, mais d'un module plus petit.

JI. PL. 7. - MÉDAILLE.

Surie tour: INSTITUTION CRÉÉE EN FAVEUR DE VINDUSTRlE.

Dans le champ: Fiflure assise, tenant de la main gauche une bourse, d ~

la droite, un caducée. Derrière elle, une corne d'abondance, des ballots, un ~

ruche, l'Escaut, sur lequel vogue un bateau à vapeur, et le bout du clocher

de la catùidralc.d'Anvers. Sur l'un des ballots on lit : BELGIQUE 1842.

La figure a Je pied posé sur une urne renversée, d'où sort de l'eau et sur

laquelle est écrit: ESCAUT. A côté de l'urne, une ancre et des roseaux.

A gauche, un coffre-fort, au-dessus un encrier et une plume, ainsi qu'un ~

feuille de papier qui porte le mot : CONTRAT. A l'exergue: ltlDCCCXXXYJl [

BRAEMT INV. ET F.

REVERS. Une table sur laquelle on lit: BANQUE DE L'INDUSTRIE.

En haut: écusson aux armes du royaume, surmonté d'une couronneroyale

Autour de J'écusson, la devise : L'UNION FAIT LA FORCE. En bas

les armes de la ville d'Anvers, surmontées d'une couronne et entourées d'un«. .
guirlandç de (leurs el de fruits. Aulour de la table: une galère, des ancres.
un drapeau, une cheminée de machine à vapeur, ete.
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Un arrêté royal du 20 juin 1858 autorisa la formation de la société

anonyme dite Banque de l'industrie. Le siege était établi à Anvers et les

personnes suivantes, négociants de cette ville} furent nommées pour

la diriger, savoir: 1\1, Adrien Saportas , directeur : 1\11\1. G. Verbist ,

P. Donnet, P. J. C. Van Gend el J. Lejeune, administrateurs.

Le fond social était de dix millions de francs. Le but de cette banque

était de se charger) moyennant commission, d'expédier, pour compte de

Liers, aux colonies et ~ l'étranger, taule espèce de mar~halldises. Elle a été

dissoute en 1847.

JI. PL. 7. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LEOPOLD I. ROI DES BELGES. Dans le champ: buste
du roi cn uniforme, décoré du grand cordon de son ordre. Sous le bras:

flUBERT F.

REVERS. Sur le tour: ASS. P. LE PROG. ET LA CONS. DE VANC.
(ND. LIN. SOUS LA PROTo DE LEOPOLD I. Dans le champ: une

fileuse assise devant son rouet, entre deux cornes d'abondance, d'où sortent

des fleurs, des fruits et des épis. Sous les cornes d'abondance: FONDÉE EN

\lAI 1858.

Il s'agissait d'encourager, dans les Flandres, les fileuses et les tisserands de

'ancienne industrie à faire de bon fil et de bonne toile.

Au mois de mars 1858, une association, à la tête de laquelle se placèrent

\11\1. Desmaisières, E. Desmet, membres de la chaIDhre des représentants,

Rey ainé, Stas-Vrancken, Bonné-Maes, de Haerne et N. Briavoine, secré

.aire, se fonda pour soutenir le courage des ouvriers, pour aider au perfec

.ionnementdes instruments, maintenir la bonne fabrication, qui est l'apanage

Iu pa)'s et que la concurrence des nouveaux procédés menaçait de détruire.

On fit frapper une médaille par le nommé Hubert, afin de pouvoir joindre

.ette récompense à des prix en argent qu'on institua pour chaque marché



de toile, Les distrihutions de cette médaille curent lieu en J859, 18·10

ct 1841. L'associatiou n'étant pas encouragée, clle fut forcée de sc dis

soudre cn 1842.

KI. PL. 8. - MÉDAILLE.

Sur le tour : SOCIÉTÉ DE L'ARC~BALLET 1858. Dans le char ip :
une arbalète.

REVERS. Dans le champ : Priai obtenu par 111. F. Vanzuylen. dé
daille gravée.

La Belgique possède dans toutes ses grandes villes des sociétés d'arch,rs,

d'arquebusiers et autres de même genre (1). La médaille ci-dessus déc-île

appartient à la ville de Bruges. Le règlement de cette société n'en fait pas

connaître l'origine ; mais les annales publiées par 1\1. Joseph Van Prael, en

1784, établissent son existence avant 1521. Ces annales sont écrites en

flamand ct l'on trouve à la page 2 : « HeL is zeker dat dezelve Gilde re .ds

li voor de derthiende eeuwe in agting geweest heeft. "Marie vrouw van E~ ne

) endc Bremen , heeft tcu jaere 1521 aen deze Gilde toegestaen van in

» hare itapellc' van S'<Pieters hunne goddeJyke dicnsten te doen, » Ce

document se termine ainsi : Cl données en l'an de grâce mil trois chens v nt

» et unIT, Je dimcnche après le jour de Saint Remi. »

V. PL. 8. - l\HDAILLE.

Sur le tour: AU y ÉNÉRABLE DAVIDn, LA VILLE DE 'VAVRE RECO ,,
NAISSANTE. (Celte inscription est gravée en creux). Dans le champ:

Ecusson en forme de cœur. Dans J'écusson} trois cœurs, armes de la

viJJe de Wavre.

(1) "oir !\<lur plus de détails : • Notie« hiM(lrjq~ .ur l~i /I/Witn3 Unlmlll (1/1 Gildu à'tlrbalélrien, d'arcliel ~

d'arqll(/I,"im ~ d'eg(rimevr. de Bru.t:ella, par A/phonu Wtllilen, Arrhivi~le de telle l'WC. Arlideinséré dans 1;
Iklgiqtle communale, année 1848. J
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RnERS. Sur le premier plan: l'abhé Davidts soutenant un malade cou
1 hé sur un lit, el lui offrant les soins de son minislère. Sur l'arrière plan:

1ID hâtiment, sur le fronton duquel se trouve écrit en creux: IlOPITAL.

~ ,ur Je baut du champ: le nom de Jchovah, en caractères hébreux, ct entouré

c:e rayons•

.M r l'abbé Davidts étant vicaire de la ville de' 'Vavre, en 1858, conçut

1~ projet d'y fonder un hôpital, institution qui manquait à cette localité,

t mjours si ardente pour les bonnes œuvres. La charité des amis de l'hu

r ianité, sollicitée de toutes parts ct sur tous les points du pays, ne fit

1as défaut au zèle du prêtre. Aussi celui-ci parvint-il) au bout de

c uelques mois, à réaliser le projet qu'il avait conçu. Mais des oppositions

ce tout genre s'étant manifestées contre lui, il fut obligé de quitter la

rosition qu'il occupait et de sc retirer de la ville de 'Vavre. Serviteur obéis

s IUl de celui qui obéissant jusqu'à la mort, et à la mort de la croix,

M. l'abbê Davidts a conquis un nouveau litre à l'estime de tous les bons

citholiques en acceptant Je mandat qui lui fut donné par le chef du

cl iocèse , celui de vicaire de l'église primaire de S'.-Germain à Tirlemont.

=======================

ANNÉE 18;)9.

1\1\. ct NI. PL. 8. - l\1ÉDA1LLES.

Semblables à celle décrite dans H. N R B 066. . ., page _ .

Ces deux médailles, de modules différents, ont été retouchées par M. le

rr '3veur Braemt, qui a voulu leur donner un plus beau fini et rendre les



détails d'une manière plus parfaite, C'est rvec ces nouveunx coins que sor t

aetuellement rr:lppél~S toutes les médailles données en prix pJr la sociét ~

royale d'agriculture et de botanique de Gand.

O'. PL... 8.: ~ Miiu.lLLE.

,SurIe tour: LA 8.'. ET LE CHAP.·. DE LA PARF.'. UNION },
L'OR.'. DE }fûNS. Dans le champ: une équerre, une règ[e, un com

pas, une- truelle ct des branches d'acacia , le tout surmonté d'une étoile;

dans, laquellese trouve la lettre G, et qui est entourée de rayons.

RXUM. Dans le champ: AU SDP.·. CONS.'. DU RIT ANC.'. El

ACe.". -- GAGE DE RECONNAISSACE POUR LEUR INS.·, AU Rn
ECOSS.·" LES 28" J.'. 10- M.'. 0839 et 5" J" '. 2')1.'. 5840 PAR

LE F.·, STEVENS G.", C01H,I.·, ET LES FFF.", CARTON, JACOBS

ET JOUVENEL. GR.'. INSP.·. GEN.·.

La loge de la Parfaite-Union, à Monsj avait été constituée par le

Grand-Orient de France sous le titre distinctif de la Concorde, le 9
" -

mai 1800~ EUe changea- ~è""1itre en ,1858, pour prendre celui de la

Par(aite-Um"on. Ses couleurs sont, azur et métal pur. Jusqu'à la fin

de 1839, cette loge pratiquait exclusivement le rit ancien réformé, A la fin

du mois de décembre de celte année, elle adopta, cumulativement, le rit

Ecossais ancien et accepté, qui y (ut solennellement inauguré par le suprême

conseil de ce rit en Belgique, lors- de la fête solsticiale qu'elle célébra le 29

décembre 1859.
lUédaille de reeonnaissance , qui a été offerte, à cette occasion, par la

loge au suprême conseil. EUe' est gravée et unique. On en trouve le

dessin dans l'annuaire maçonnique de Belgique pour l'année 184t,
Frontispicè.
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ANNÉE 1840,'

Pl. PL. 8. - MÉDAILLE.

23 .

Dans le champ: figure ailée assise, tenant de la main droite un caducée,

ce la gauche, une ruche posée sur un socle aux armes de la ville de Tour
r ay. Derrière le socle, une ancre. A ses pieds, une proue et une urne

r snversée , sur le bord de laquelle sc trouve: ESCAUT. A l'Exergue:

:BRAEMT F.

REVERS. Entre deux branches d'olivier, formant couronne: CHAMBRE
lIE COMMERCE DE TOURNAY..

AVERS.' Entièrement semblable à celui de la médaille précédente.

REVERS. Sur la partie supérieure: CHAMBRE DE COMMERCE.
Dans le champ: le pétase de Mercure. Au-dessous: ET DES FABRI

\ DES DE TOURNAY. Les deux derniers mols sont en caractères gothiques.
. .

La seconde de ces médailles a été frappée la première. La chambre de
commerce de Tournay ne l'ayant pas admise, le graveur Braemt a exécuté

J; première, qui est cene dont cette chambre fait actuellement usage. La

s'-conde est très-rare.
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AVERS. Semblable à celui de la médaille N° CCLXXVI, Planche 59 de

mon histoire numismatique.

REVERS. Sur la partie supérieure du tour: LA VILLE DE T~OURNk(.

Sur la partie inférieure: deux palmes liées entre elles par un ruban. ....e
champ lisse, servant à inscrire les nom, prénoms, etc. de l'élève qUI a
obtenu le prix.

Celte médaille est rune de celles qui sont données, chaque année, à la

rentrée des cours, par l'administration communale de la ville de Tourna r,
aux élèves de l'Athénée de celte ville qui ont remporté des prix au coucou rs

Général de l'enseignement moyen de tous les Athénées du royaume. E le

est distribuée avec cérémonie à la rentrée des cours. La première a été donn ie

en 1840. Le premier prix obtient une médaille en or, le second et le

troisième une médaille en argent et l'accessit une médaille en bronze.

c============_

&NNÉE ]841.

MÉDA.ILLE.

La médaille dont nous allons donner seulement la description est unique,

Elle présente trop d'intérêt pour qu'il soit permis de la passer sous. silenc l.

AVERS. St.-Michcl terrassant le dragon. Sur le tour et à l'exergue:

RESTAURA.TION DE LA TOUR, SOUS L'ADMINISTRATION DE

M. LE CH' \VYNS, BOURGMESTRE: ÉCHEVINS, MM. VERHULsn)

DOUCET, EVRARD ET ORTS PÈRE; \YAEFELAER SECRÉTAIRE :
MDCCCXLI.
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, RIVER!. Dans le champ: LÉOPOLDO PRIMO, BELGARUM REGE,

EQUITE WYNS URBIS BRUXELLENSIS 7 CONSULE, TURIUS
DIVI MICHAELIS RESTAURATUR, ANNO :MDCCCXLI.

Cette médaille est gravée.

Lorsque l'on plaça l'entablement qui devait couronner la Dèche de l'hôtel

de ville de Bruxelles et supporter un gigafi tesque St, -1\1ichel, patron de

la viIJe, on y déposa une médaille pour rappeler l'époque de l'achèvement

de ce chef-d'œuvre d'architecture. Le temps, qui détruit tout, n'a pas
respecté la pierre formant l'entablissement. Il a fallu la renouveler et cette
circonstance a amené la découverte de la précieuse médaille.

La description en est intéressante et jette du- jour sur ce qui se rattache

au monument. Renfermée dans deux boites, l'une en plomb , l'autre en

fer blanc, toutes deux rongées par le temps, la médaille a pour effigie
Jiagneau de St.-Jean Baptiste, et pour légende, en lettres gothiques:

MARTINVS. P. P. V. + AGVS DEI MISERERE ,)1EI. Le dernier
mot, où le savant Lelewel a distingué les lettres: 0, Q, R, l, est indé

chiffrable.
00 sait que le pape Martin V exerça le pootiflca t de 1417 à 1451,

époque qui correspond à celle du règne de Jean IV, fils aîné d'Antoine de

Bourgogne, époux de Jacqueline de Bavière et fondateur de l'université

de Louvain, ainsi qu'aux règnes de Philippe de Bourgogne, comte de

St.-PoJ, et de Philippe le Bon.

.Ainsi quatre siècles ont passé sur cette fragile médaille sans l'anéantir.

Presqu'au sein des orages, elle a bravé leur fureur, tandis que, sous elle,

tant d'hommes el de choses se sont anéantis dans un oubli éternel. Toute

fois cet objet si précieux aurait bientôt subi le même sort; son état- de

dégradation l'attestait; 'mais rtI. le Bourgmestre a eu l'heureuse idée de

faire graver une médaille en argent semblable en tout à la pièce trouvée

dans l'entablement et qui a été réunie à celle que je viens de décrire. Ces

"
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deux médailles, enfermées dans une boite solide, ont été scellées, e 12
septembre 1841, au haut de la flècbe, dans le nouvel entablement sous

les yeux du chef de la division des travaux.

Dans le champ: une pompe à incendie. A l'exergue: ARSENAL DU

CHEMIN DE FER A MALINES.
REVERS. Dans le champ, gravé en creux: 1re Don. Sapeur N° 1.

Cette médaille de présence a été frappée en 1841, pour le persomel du

corps des pompiers organisé à l'arsenal du chemin de fer de Malines.
J'en possède une autre, dont le revers porte, gravé en creux, 2m

1 s-.
Pompier N° 10.

TI. PL. 9. - ~1ÉDA.ILLE.

AVERS. Dans le champ, entouré de deux branches d'olivier formant cou
ronne 1 un livre ouvert. Sur la partie gauche on lit : MÉTHODE DE
P. GALIN. Sur la partie droite : la suite naturelle des chiffres de 1 à 7
et des notes.

REVERS. Sur le tour: COURS DE MUSIQUE DE BRUXELLES. Dans
le champ, entouré d'un grcnitis : A :MONSIEUR AIMÉ PARIS SES DIS

CIPLES RECONNAISSANS 1.841.

En 1824 et dans les années suivantes, M. A. Paris donna à Brunelles
un cours de Mnémotechnie en dix leçons, ainsi qu'un cours de Sténogra ihie.

Vint ensuite un cours de musique d'après la méthode de Galin. Ces 1 ours
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ayant été couronnés de succès, les élèves de M. Paris lui offrirent une

médaille en or.. Vingt deux exemplaires seulement ont été frappés et les coins

ont été brisés immédiatement après le frappage. Rare.

Le 1er mars 1845 M. A. Paris termina son cours de musique. Ses élèves,

en témoignage de satisfaction et de reconnaissance, lui dédièrent un chœur

i trois voix et le chantèrent eux-mêmes dans cette dernière séance.

ANNÉE 18~9.

Sur la partie supérieure du tour : CONCOURS DE 1858 1859. Dans

Je champ: ANNALES D'OCULISTIQUE ET ·DE .GYNÉCOLOGIE
:)UBLI~ES PAR FLORENT CUNIER ET M. SCHüENFELD.

REVERS. Sur la partie supérieure du tour: 1"'" PRIX D'OCULISTIQUE.
HurIa partie inférieure : CHARLER01 1" JUIL l.JET 1859. Dans le champ,

entouré d'une couronne: A. J. H. BEGER D. lU. ET CH. A DRESDE.

C'est en 1857 que fut fondé le Journal intitulé Annales d'oculistique,

~ .uivant en cela l'exemple du rédacteur en chef du Bulletin. général de
:"hérapeu tique, M. - le docteur Miquel, qui conçut le premier l'idée de

rattacher au journalisme scientifique l'institution de concours, il créa, en
1838, des prix en faveur des meilleurs mémoires qui lui parviendraient sur

t n sujet quelconque d'oculistique.

Quatre mémoires -furent présentés au concours.

Le jury reconnut à l'unanimité que le travail sur l'hémophthalmle, envoyé

far M. le docteur J. H. BEGER, de Dresde, était digne, à tous égards, du
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premier prix, consistant en une médaille en or de la v3,leur de 150 fran :s,

une collection des Annales d'oculistique et trois années d'abonnem. nt

gratuit à cc journal.

Ce premier résultat était brillant. Un seul mémoire a été couronné, il ist

vrai; mais c'est une de ces productions commeil n'co apparaît que de loin en
t

loin. M. Begcr a compilé et rassemblé tout ce qui a été dit et fait sur l'tJé-
mophthal mie; il a apporté dans ses recherches la lumière d'une critique sévèr e,

quelesnombreuses observations qui lui sont propres, ou qui lui ont été (;011

muniquées, rendent à la fois solide et lé~itimc.

Celte médaille est rare.

ANNÉE 18;)2.

V'. PL. 9. - 'MONNAIE FICTIYE.

Sur la partie supérieure du tour: FORET DE HERKENRüDE. Dar s
le champ: U. A. (Ulysse Adolphe) CLAES 1832.

REVERS. Dans le champ: '1 FRANC. (Plomb.)

}lM. Ulysse et Adolphe Claes, de Hasselt J co-propriétaires de la foré t

de Herkenrode, ont fait graver cette monnaie. Elle servait à payer les ou

vriers qui travaillaient dans leurs magasins de bois établis dans la foré t

même. Lorsqu'ils étaient détenteurs d'une certaine quantité de ces pièce;

de plomb, ils les apportaient aux !'UI. Claes, qui, en échange, leur don..

naient de la monnaie coursable,

J'ai recueilli cette monnaie lorsque déjà les six premières planché:

étaient lithographiées ; c'est le motif pour lequel elle ne suit pas l'ordre

chronologique.
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ANNÉE 1'341.

W'. PL. 9. - MÉOAILLE.

AVERS. Semblable à celui de la médaille NO) CCLXXVI de mon histoire

m.mismatique.

REVERS. VIGILANTL-E, PERITliE, STUDIO IN JUVENTUTEM,
A~NORU.MQUE TRIGINTA LABORI JOSEPHI CORDEUJL SENATUS
T )RNACENSIS DIeAT, ANNO MDCCCXLI.

La régence de la ville de Tournay offrit celte médaille à M. Joseph

Girdeuil, comme récompense de sa vigilance, de son zèle et de ses talents

d. os l'enseignement pendant trente années. Elle lui a été donnée en ver

meil. Les coins sont la propriété de la régence. II 'n'en e: été frappé que

q'ielques-unes en bronze. Rare.

1

ANNÉE 1842.

X\ PL. 9..- MÉDAILLE.

Semblable à la médaille N° CCXXXIV de mon histoire numismatique

dl: la révolution belge, à l'exception que la description du médaillon du

revers se trouve écrit de cette manière dans celle-ci: BEAUX ARTS

S\LON DE BRUXELLES 1842.

Voir ce que rai dit, au sujet de cette médaille, à la paGe 215 de mon

ollvrage précité. Celle-ci a été décernée lors de l'exposition de 1842.
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YI. PL. 9. - MO:o!NAIE FICTIVE.'

Dans le champ: L. C. (Louis Claes), Au dessus de ces lettres: une

Lyre. Au-dessous: un cœur.
REVERS. Dans le champ; 1 FRANC 1842.

Cette monnaie fictive avait le même usage que cene décrite à la pag~ 28
PL. IX, N° VI.

ZI. PL. 9. - ~1ÉDAILLÊ.

Sur le tour: ACADEMIA REGlA GRAPHID. GANDAV. Dans lecha mp:
écusson aux armes de la ville de Gand, surmontées d'une couronne. Dechlque

côté du pied de l'écusson, une branche de laurier. Dessous BRAEMT F:

REVERS. Sur la partie supérieure du tour: EDUARDO DE BlE" ;-VE

BRUXELLENSIS PICTORI. Dans le champ: QUOD PRIMORUM BEL
GU AD l\IARGARITAl\l PARl\1. ANNO MDLXVI SIGNATAM RECLA

l\IATIONEM lUIRA ARTE PICTAM URBI GANDAEEXHIBI fIT.
MDCCCX XXXI.

Quoique cette médaille n'ait été terminée que dans les premiers moi s de

1846, je crois devoir la rapporter à l'année 1841, dont elle porte Je nil

Iésime, Offerte à M. Ed. Dehiefve, par la ville de Gand, pour son tah leau

le compromis des nobles, qui a été exposé dans cette ville. Voir au : ujet

de ce tableau, lespaBes 557, 558 et 559 de mon histoire numismatiqu e de
la révolution belge.
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AURS. Semblable à celui de la médaille NI> CCL, PL. 54 de mon histoire
numismatique de la révolution Belge, etc,

REVERS. Dans une couronne de laurier, gravé en creux: BIENFAIS" PU
BLIQ". Témuignage de Reconnaissance à l'Estaminet l'Ours d'o«.

l'tlDCCCXLlI.

Dans la plupart des villes de la Belgique l'usage existe de faire, tous les
soirs, dans les principaux estaminets, une quête à laquelle participent toutes
les personnes présentes. Celte quête se fait par un maitre des pauvres.
Les produits en sont recueillis journellement el par centimes; mais ils for

ment, au bout de J'année, une somme assez forte, exclusivement destinée à
secourir les pauvres.

La médaille dont nous venons de donner la description a été offerte, en

1842, par la ville de Bruges) à l'estaminet enseigné l'Ours d'or, le plus
fréquenté de celte ville, comme témoignage de reconnaissance,

ANNÉE 1849.

Sur le tour: LEOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans lechamp:
Buste du roi enuniforme, décoré de plusieurs ordres. Sous Je buste: BRAEMT JF,

REVERS. Sur le tour; ACADÉMIE ROYALE DES BEAUX=ARTS,
BRUXELLES..Dans le champ) gravé en creux: GRAVURE 2", DIV.
PRIX A. M. Danse de BRUXELLES 1845-1844.
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Semblable à la précédente, d'un module plus petit.

REVERS. }Iême inscription sur le tour. Dans Je champ, gravé en creux;

GRAVURE 2". DIV. ACe: A. M. Danse de Bruxelles 1844-1845.

Ces deux médailles, de modules différents, ont été gravées à l'occasion de

la réorganisation de l'académie royale des beaux-arts de Bruxelles, en 185{ .
C'est l'administration communale qui en a fait graver les nouveaux coin. .

Il est à remarquer qu'il existe de ces médailles portant le millésime de 183~ 7

gravé en creux: cela provient de ce que la distribution des prix, pOUf 11 s

années 1855, 1856 et 1857, a eu lieu dans la même séance, le 2 juill: t

1857.

D~. PL. 10. - MÉOA.ILLE.

Sur le tour : TOR~ACENS. SOC. HûRTICULT. Dans le champ, eu ..
touré de deux palmes: CULT. REMUNER. EX. DECR.

REVERS. Gravé en creux: REINE Marguet"1,'tes 2e Prix A M' BENOIT

ALLARD 1845.

Comme la plupart des villes du royaume, celle de Tournay possèc e
unesociété d'horticulture, qui, annuellement, organise une exposition el dis..

tribue des prix. Nous avons suffisamment fait connaître ailleurs le but de

ces institutionset lesmotifs quijustifient plus ou moins l'obtention de médaille: .

Nous croyons donc inutile de rapporter tout ce qui se rattache à cell e

de Tournay. En 1848 elle a célébré sa cinquantième année d'existence ,
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E2
• PL. 10. - MÉDAILLE.

33

Su' le tour: VICTORIA REINE D'ANGLETERRE. Dans le champ:
tête ciadêmée de la Beine, tournée à gauche.Sous le col: BORREL.· F.

" REVERS. Dans le champ: SA MAJESTÉ VICTORIA REINE D'ANGLE

TER lE VISITE SA MAJESTÉ LEOPOLD 1. ROI DES BELGES. 
OSTI:NDE, BRUGES, GAND, BRUXELLES, ANVERS, 70n 1845.

Cele médaille , gravée à Paris par Borrel, est relative à l'arrivée en

Belgique de la reine Victoria, et doit être classée à la suite de la médaille

N° C(CLXVII de mon histoire numismatique, où il est rendu compte, page
569, de la visite de la reine d'Angleterre à S. Mt<! le roi des Belges.

F2 PL. 10. - JETON.

.-
Va-iété du jeton N" CCCLXX, PL. 61, page 570. H. N. R. B.

Cel te variété consiste d'abord en ce que, à l'exergue, j'inscription: 15 OC

TOUI.E 1845 HART F, se trouve écrite en trois lignes, et ensuite, en ce

que J3 devise, l'union faü la force, se trouve supprimée autour des écus
sons aecolés du revers. Il y a, de plus, à celui-ci une étoile àcinq branches,
entre les écussons.

GZ
• PL. 10. '- MÉDAILLE.

Av ms. Sur le tour, écrit en deux lignes concentriques: HOMMAGE

AUX MEMBRES PAR LEUR PRÉSIDENT FONDATEUR V.... PAL.

MAEl ~T UNION FRATERNITÉ. Dans le champ : les armes de la ville
, d'Anv ers, surmontées d'une couronne.

5
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REVERS. Sur le tour, également écrit en deux lignes concentri. lues:

CERCLE PHILADELPHIA. CONSTITUTION DÉFINITIVE. LE XIX

AOUT MDCCCXLIII. ANVERS. Dans le champ: deux mains unies.

Manifestation faite à M. Palmaert par des jeunes gens qui se ~onl réunis

à lui 7 en 1845, pour la formation d'une société dont le .siége était ltahli

dans une salle au-dessus d'un café, ~ Anvers. Depuis longtemps cette société

n'existe plus.

Je pense que cette médaille est assez rare.

AVERS. Semblable à celui de la médaille décrite à la page 354, PL 56.

H. N. R. B.
REVERS. Dans le champ: PATRIA.. SPES DITIOR QUO .ONGIOR.

Lorsque 1\1. le graveur Wiener a essayé de frapper des médailles av:c ces

coins, celui du revers s'est brisé. Il a été obligé d'en graver un au: re et

a aussi changé l'inscription. La variété que nous décrivons est unique. Les

brisures du coin ont effacé deux lettres; l'inscription doit sc lire: Pl, triœ

epes ditior quo longior.
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ANNÉE 18a2.

F. PL. 11. - MÉDAILLE,

35

\i ariété. Sur le.tour : LEOPOLD I. ROI DES BELGES. Dans le champ:
buste du roi en uniforme, décoré du grand cordon de son ordre. Audessous:

BORI EL, F,

EEVERS. En tout semblable à celui de la médaille N" CXXXV, PL. 17,

H. 't. R. B.

Lecueillie tardivementet lorsque déjà les planches étaient lithographiées,

pOUl' ne pas l'omettre, j'ai été obligé de donner celle médaille à la

fin Ile celles que je n'anis pu meprocurer. Elle doit être classée à la suite
, /'"

du H" CXXXV, PL. 17 de H. N. R. B, comme variété de celle-ci.

ANNÉE 18~9.

5ur le tour: LEOPOLD 1 ROI DES BELGES. Dans le champ: tête

nue du Roi, tournée à droite. Sous le col: JOUVENEL F.

1 HVERS. Sur le tour: SCHûLA.MEDICA.PRATICA.BRVXELLENSIS.
Dan) le champ, gravé en creux: PR iEMIUM PATHOLOGI.iE EXTER,
BO~ 8AERT ALPHONSIUS CONTRACENSIS. Au-dessous: un serpent qui
boit dans une coupe. 1853, gravé en creux.
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Même observation que sur la précédente pour son non"classement par
ordre chronologique.

Cette médaille est donnée en prix lors des concours à récole de médecine
pratique de Bruxelles.

========================

ANNÉE 13961

K~. PL. 1L - i\1ÉDAILLE.

Sur le tour: POUR AVOIR AIDE ACTIVEMENT A ARRETER LES
PROGRES D'UN INCENDIE. Dansle champ : écusson aux armes de la "ille
de Gand, entouré de deux branches d'olivier. Exergue: RUE BRABAi\ D

DA~I, N° 58 LE 18 FÉVRIER 1856.
REVERS. Dans le champ, entre deux branches formant couronne: A

ALB'. GHYS=DUPONT OUVRIER LA VILLE DE GAND RECCN"
NAISSANTE.

Cette médaille d'argent est gravée el unique. Les inscriptions sont as sez
claires pour qu'il soit inutile d'entrer, à cel égard, dans des développemer ts.

FIN DES nÉDAILLES OMISES DE LA PÉRIODE DÉJA PUBI,IÉE.



HISTOIRE

NUMIS MA·T 10UE

ANNÉE 1844.

N° I. PL. 12. - MÉDAILLE.

:~cus50n aux armes de la ville de Namur, surmonté d'âne couronne de

comte. Au..dessus de la couronne: S. P. Q. N. A gauche de l'écusson: un
can >0, des livres, une trompette, une épée, un globe surmonté d'un corn..

pas. une carte et un casque ailé j à droite: une corne d'abondance, une
pail.tte el des pinceaux, une équerre, une lyre et une branche d'olivier. A
l'ex ~rgue: LAMBERT F•.

HEVERS. Lisse, entouré d'une couronne de chêne.

1:ommandée au graveur Lambert de Roisin, de Namur, par le conseil
COD munal de cette ville, pour être donnée en prix aux élèves de l'Athénée
et ~ ,UK luuréats des concours d'harmonie. JI en a été frappé deux en or,

dou ze en argent el quatre en bronze.
Le coin est la propriété du conseil communal. Le revers sert à inscrire,

en .reux, les nom et prénoms du concurrentqui a obtenu le prix, le motif,
ains i que le titre de la récompense.



3S ANNÉE 18.14.

"N n n. PL. '12. - Mf DAILLE.

Sur le tour: LEOPOLD PRE:\lIER ROI DES BELGES. Dans le

champ: Buste à gauche du roi) décoré de plusieurs ordres. Au-dessous (lu

buste: LÂm~ERT. F.

REVERS. Champ lisse, entouré d'une couronne d'olivier.

No III. Pl>. 12. - MÉDAILI,E.

Sur le tour: LÉOPOLD I. ROI DES BELGES. Dans le champ: Tète

duRoi, couronnée de laurier. 80us le col: LAMBERT F.

REVERS. Lisse, entouré d'une couronne de chêne.

Commandées au graveur par le conseil communal de Namur. Elles SOI t

données en prix aux élèves de l'Athénée Royal de cette ville, ainsi qu'au"

élèves desécoles primaires, Il en est distribuéannuellement douze en argent.

Les coins de ces deux médailles sont la propriété du graveur. Le revers

lisse sert à inscrire, en creux, le nom de l'établissement, ainsi que les non
et prénoms des élèves qui ont obtenu le prix,le motif et le titre de (.1

récompense.

N° IV. PL. 12. - JETON.

SUI' le tour: JETON DE JEU DE S. "A. S. M. LE DUCD'ARENBERG.

Dans le champ: .les armes de la maison d'Arenberg, surmontées de 1:
couronne J de laquelle sort le manteau ducal.

RE.VERS. O~INIBUS ANCEP8. La fortune debout sur une roue entourée
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de ouages. Elle tient, de la main droite, une corne d'abondance de laquelle

tOD bent des pièces de monnaie, de la gauche, le voile qui lui couvre les

yer x. A droite des nuages: rouv.

H est d'usage, dans les maisons aristocratiques, de se servir, pour mar

quer au jeu) de jetons d'argent, sur lesquels se trouvent les armoiries de la

famille et un emblème quelconque.

l .e dernier jeton de la famille d'Arenberg datait de l'an 1720, et présentait

pour emblème une section zodiacale, avec les mots: RAPIDO lUA COLEGE.

Au commencement de 1844, M. le duc d'Arenberg a fait graver

Je j -ton de jeu qui vient d'être décrit; il est dû au burin d'Adolphe Jou

ven el; il en a été frappé 500. Rien n'est plus gracieux et plus parfait

que la figure de la fortune; c'est assurément, dans cc genre , rune des

cha. es les mieux exécutées.

N° V. PL. 12. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LEOPOLD PREMIER ROI DES BELGES. Dans le champ:

tète nue du Roi àgauche. Sous le col: BRAEJIlT F. r

Il EVRRS. Sur le tour: OFFERTE PAR LA SOCIÉTÉ ROYALE DE

PHI LANTROPIE DE BRUXELLES. Dans le champ: une table posée
sur me couronne de chêne. Au-dessous: une banderolle sur laquelle se

trouve : HUMANITÉ BIENFAISANCE.

La société Philantl'opique fut fondée en 1828, et la médaille de recon

naisi ance décernée, en premier lieu, pour récompenser le désintéressement

d'ara istes qui favorisaient la société par des représentations à bénéfice.

Le rapport des travaux de cette société, pour 1845, porte: Il La direc

» ti m de la société'se propose aussi de récompenser les belles actions en

» fa veur des pauvresJ par des médailles en orJ en argent, en vermeil et en

" bi-onze. Il
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L'amélioration du sort des indigents est l'objet constant de ses soin- .

C'est ainsi qu'elle fournit JUX malheureux des facilités 'ou des améliorai ions

d'existence: poëles de chauffage pendant l'hiver, soupes économiques, Q itils

et travail aux ouvriers. Elle s'efforce aussi de procurer aux nombreux ID ina

ges, entassés dans des galetas, des habitations isolées, aérées ou au ID lins
t

proprement blanchies, etc.., etc.
Une nouvelle mesure, qui contribua beaucoup à augmenter le nombre des

membres, cc fut d'offrir neuf cartes de pain, ou six de houille, rOUI'

chaque nouvelle présentation de sociétaire.

En 1845, celle médaille de reconnaissance fut décernée, à titre de

récompense pour les uns et d'encouragement pour les autres, savoir: à
Mme la maréchale d'Oliveira, dame de charité; à M. Robr}; vice-présid: nt ;

à:M. Agneessens, secrétaire général; à :M. Ver Elst, ancien économe ; à
~B1. Delemer, Beving et Defrenne, pour bons services.

Ml!. Wahlen, fils, Spruyt (peintre) et Braemt méritaient celte médai 'le";
elle revenait aussi de droit à Ml\1me, Julian et Smyrnholf, à MM. Albt rt,

Pruden et Risley, pour seryices rendus à la société.

Mlle Claes, dame de charité, qui, en 1844, donna 4000 francs pour al der

à la prospérité de la société, était digne de la médaille en vermeil qui lui a

été décernée.

Le graveur Braemt, membre de la société, n'a pas voulu que celle-ci

lui payàt le prix de la gravure de celte médaille, Œuvre de philantn pic

qui fait honneur à cet habile artiste.

Dans le principe, la société décernait des médailles ordinaires. Celle lue

je décris n'a été donnée, pour la première fois, qu'au commencement de

1844.
La table lisse sert à inscrire les nom et prénoms de la personne à qui

elle il étédécernée et le motif de celle distinction.
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N° VI. PL. 12. - MÉDAILLE.

A 'fERS. Semblable li celui de la médaille N°CCVlI, PL. 25, H.N. R. B.

RSVERS. Sur le tour: CERCLE MEDICO-CHIMIQUE ET PHARMA

CELTIQUE DE LIÉGE. Sur le haut du champ: un serpent buvant dans
une .oupe, la queue enroulée sur le pied. A gauche de la coupe: des poires,
des leurs et des épis. Au-dessous de cette emblême : A. M. LE CHEV'.

DE LE BIDART DE THUMAIDE. CONCOURS. 1844.

. L: cercle 11lédzco-chimique et pharmaceutique de Liége, a mis au

caneJUrs pour l'année 1844, la question suivante: Indiquer et discuter

les imélîorations que réclame la législat-,,"on pharmaceutique Belge.

C itte question a été traitéepar M. Je chevalier de le Bidart de Thumaide,
1er S ibstitut du Procureur du Roi à Liége, et la conclusion de la commis

sion, chargée de l'examen des mémoires envoyés an concours, adoptée dans

sa s.ance du 2 mars 1844, se termine ainsi: fi En.QUvro/lt le concours,

» l1'essieurs, vous avez promis de décerner à l'auteur qui rempor~

» te ra le prix> une médaille en or, dont la valeur, au moins de

l) CI'nt francs, pourra Aire augmenté selon le mérite du. trrn;ail.

D Le mémoire portant pour devise: AMICUS PLATO, AltIlCUS ABISTO

Il THES, MAGIS AJUeA VERlTA,S, est si remarquable et si parfait, que

.» cotre commission; ci; l'unanimité des membres, vous propose

li d accorder} au savant gui en est l'auteur, UNE MÉDAILLE n'OR DE

» TI ;015 CENTS fRANCS. »

C.tte devise était celle que portait le mémoire de M. de le Bidart.

L 1 médaille que je reproduis est en bronze, elle est la même que celle
en O' que ce savant a remportée.

LI société des sciences, des_arts et lettres du Hainaut, avait mis au
concours , pour l'Année 1842, le sujet suivant: Ct Enumérer , d'une

)1 11 anière concise, les tnces de la légl,"slation pénale Belge, et les

» P ....incipales améliorations qu'elle réclame. l)
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LE BIDART DE
CONCOURS DE

M. de le Bidart a répondu à cet appel. Son ouvra~e a été couronn~ le

28 mars 1842. La médaille d'or et le titre de membre correspondanl lui

ont été décernés à l'unanimité.

L'avers de cette médaille, la seule qui ail été frappée en or, porte sur

le tour: SOCIÉTÉ DES SCIENCES, DES ARTS ET LETTRES DU,
HAINAUT. Dans le champ, un glaive supportant une balance; au mil eu' ,

les tables de la Loi; derrière, deux palmes.
REVERS. Sur le tour: A M. LE CHEV~ AL. DE

THUMAIDE. Dans le champ: JURISPRUDENCE ..
1841-1842.

N° VII. PL. 15. - MÉDAILLE.

Sur le tour: BUREAU DE BIENFAISANCE DE LA VILLE DE LIÉ.;E.
Dans le champ: le Perron de la ville de Liége. En dessous : DlSTE~ HE,

nom du graveur.
REVERS. Lisse.

Le 50 avril 1844, un banquet fut offert à Liége à l\f. Masset, téno :au

théàtre de l'opéra-comique de Paris. Là se trouvaient réunies environ qu itre

vingt dix personnes, parmi lesquelles figuraient plusieurs membres du C )0

seil municipal, des magistrats, des fonctionnaires civils et militaires, des

artistes et des amis de lU. Masser, qui est Liégeois.
M._Ilenoz, notaire, fit connaître à 1\1. Masset , au nom du bureau de

bienfaisance dont il est membre, la résolution prise par cet établissement, de

lui donner une médaille en or comme témoignage de la reconnaissance des

pauvres de la ville, pour l'empressement avec lequel il a donné sa premèrc

représentation à leur bénéfice.

L'exemplaire que je décris est en bronze ~ et semblable à celui qui a été

offert àM.' Masset ; le revers qui 'est lisse, porte l'inscription du motif p iur
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Jcqu:1 il a été donné à l'honorable artiste. Très rare. Je dois cet exemplaire
à I'c bligeaace du graveur.

L ~ revers porte, gravé en creux: LES PAUVRES DE LJÉGE A MAS
SET 1844.

U le deuxième médaille, en argent, a été offert à Melle Mathilde Vercken,

pour s'être fait entendre dans un concert donné au bénéfice des pauvres; le

revei s porle : LES PAUVRESDE LIÉGE A MATHILDE VERCKEN 1846.

E ifln, une médaille semblable en or, a été offerte aux frères Lernmens,
prop -iétaires du café des Deux fontaines) à Liégé, ainsi qu'aux habitués

de Cl t établissement, pour avoir coopéré activement à secourir les pauvres

de c 'He ville pendant l'hiver rigoureux de celte année.

N° VIJI. PL. 15. - l\HDAILLE •

.
SI .r le tour: LE COMMERCE CIVILISE ET ENRICHIT LES NA-

TIO!~S. Dans le champ: l'élévation du bâtiment de l'entrepôt. Au-dessus :

Mernre avec ces attributs. A l'exergue: le plan de ce monument. A

gauc.ie: SPAAK ARCHITECTE. A droite: HART GRAVEUR. En des

sous: M. LE CHEVALIER \VYNS DE ROCOUR, BOURGMESTRE.
~I. .r. VERHULST) DOUCET, EVERARD, ORTS, ÉCHEVINS.

'VA1:FELAER, SECRÉTAIRE.

RI VERS. Sur le tour: LE 6 lIAI 1844 S. M. LÉOPOLD 1 ROI

-DES BELGES POSE LA PREMIÈRE PIERRE DE L'ENTREPûT.

Etoi! :. Dans le champ: les armes de l~ ville de Bruxelles surmontées d'une
coure nne,
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No. IX. PL. 15. - JETON.

Sur le tour: ENTREPOl' DE BRUXELLES. Dans le champ: EI!\'<l

tion du bâtiment de l'entrepôt. A l'exergue: M. LE CHEVALIER W) NS

DE ROCOUR, BOURG~lESTRE. MM. VERHULST, DOUCET,
EVERARD, ORTS, ÉCHEVINS. WAEFELAER, SECRÉtAIRE A
droite: HART GRAVEUR. A gauche: SPAAK ARCHITECTE.

REVERS. Sur le tour, entre deux étoiles, partie supérieure: 6 ~ [A1
1844. Partie inférieure: BRUXELLES. Dans le champ: S. M. LI,O
POLD l. ROI DES BELGES POSE LA PREMIÈRE PIERRE DE

VENTREPOT.

Cet édifice, dont les vastes proportions sont en rapport avec le dével lP

pemcnt que doit prendre le commerce de la capitale, s'élève entre cl mx
canaux, dans la plaine dit du Chz'en-liert..

Le jour de la pose de la première pierre, l'enceinte était entourée de

pavillons des principales puissances et de drapeaux aux couleurs national ~s :

les navires qui se trouvaient dans le bassin étaient pavoisés et garnis de
speetateurs.

La tribune royale avait été élevée près de la porte principale de I'enr re
pôt; à droite et à ganche étaient rangées en ordre de bataille la compag nie

des artilleurs de la garde civique et la cornpagniedes chasseurs-éclaireu rs.

Plus loin, étaient les compagnies des sapeurs-pompiers, la compagnie les
gardes de sûreté et un bataillon du régiment d'élite.

Près du lieu où devait être posée la première pierre, on avait pl rcé

une table pour la signature rdu procès-verbal. Une grande estrade était

élevée du même côté, pour recevoir le corps de musique de la soci ité

royale de la Grande Harmonie.

A midi et demi , sout arrivés' et ont pris place près de la tribi,n~

royale J M. le chevalier 'Vrns de Rocour, bourgmestre; les memb 'es

et le secrétaire du collége échevinal, les membres du conseil commun: l ,
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M. le ministre de l'intérieur en costume, M. Je général Deys, l\I. le

cclonel du régiment d'élite, M. le baron de Viron , gouverneur de la

pl ovince , la députation permanente et le greffier, elc., etc.

A une heure, une salve d'artillerie, tirée par les artilleurs de la garde

cijque , a annoncé l'arrivée de LL. MM. et de LL. AA. RR. le Duc

de Brabant et le Comte de Flandre. LL. MM. et les Princes étaient

en calèche découverte, à six chevaux. Ils étaient précédés de M. Je

co nte de Cruyckenbourg, aide-de-camp du Roi; de M. le major Hallard ,

gouvemeur des princes, et de '1\'1. le capitaine d'Han~;!" de ~Ioerkerke,
ofïcier d'ordonnance. Les voitures qui suivaient celle de LL. MM. con

duisaient M. le grand~maréchal, 1\1. le grand-écuyer, M. le général

AI oui, aide-de-camP du Roi, Ml\1mc. les baronnes d'Hooghvorst et de

St rssart , dames du palais, et le major Lahure , officier d'ordonnance.

DI e compagnie de la garde civique à cheval escortait la voiture de

LI,. MM.
Le Roi portait l'uniforme d'officier-général, l'ordre de la Toison d'or

. ,-
et la décoration de son ordre, en sautoir, avec la plaque.

LL, MM. el LL. AA. RR. ont été reçues par :M. le Bourgmestre

et par M, le Ministre de l'intérieur. Elles ont pris place un instant

da 15 le pavillon Royal, d'où le Roi a examiné l'ensemble de la constrnc

tio 1 qui s'élevait déjà de quelques pieds.

~n quittant la tribune royale, LL. MM. et les Princes, conduits par

:M. le bourgmestre, se sont dirigés vers l'enceinte réservée vis-à-vis du

bat sin du commerce, où devait avoir lieu la cérémonie.

Les membres du tribunal et de la chambre de commerce étaient placés

dal s J'enceinte réservée..

~I. le Bourgmestre, s'adressant au Roi, a prononcé le discours suivant:

SIRE !'

e La présence de VoIre l\bjcsté d3n~,rècLtc enceinte imprime il une modeste cérémonie muni
cipc e , le caractère d'une solennité publique.

u Si le chef de l'Etat préside il l'inauguration de l'entr~p,j~)ibre , qu'élève la \"ille de Bruxelles,
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cest qu'il reconnait dans l'érection de ce monument non-seulement un témoignage de soi iicitude
pour des intèrèts locaux ~ mais eucere un acte d'ntilité générale, c'est lue, derrière Rn selles ,
il l'oit le pays tout entier.

D Grkes 'Vous soient rendues, Sire, pour une aussi digne appréciation de cette œuvn , dont
l'aceomplisscment , Votre :\Iajesté ne l'ignore pas, n'a de retardé jusquaujourd'hui que par des
circonstances indépendantes de notre volonté.

• Le passé, en cffct, nous avait légué une dette considèrable , dont une forte par le déjil
échue, mais restee en souflrance , devait s'accroltre chaque année , le crédit de lalcapit: le était
corn promis; b meilleure administration paralysee.

u Pour mettre lin il une situation aussi anormale, le conseil communal s'est résignô à dls sacri
fices que la rigueur dcs temps avait rendus inévitables.

" Le constant appui donné par V. l'1. aux mesures projetees en a assure l'exécution, el enfin
le succèsa couronné nos efforts.

" L'arriéré de la dette a disparu, des fonds spéciaux assurent pour l'avenir le paiemenl de -Ia
partie non échue ; les créances exigibles-sont soldéesau fur et tJ mesure de leur liquidajan; le
credit de la communeest rétahli.

Ce pointolnenu , l'exécution des traV:H1I d'utilité publique devenait possible; on ne pouvait
ccpendu fJt eutrr prendre simultanément ceux mème dont Iï mportance se faisa il le mieux sen1ir :
Ull choixrestait il laire.

" CouvainCIl Ile la haute mission d'une capitale , le conseil communal 11 préféré aux tr:m ux d'un
intèrèt spéciil 1pOli r la vill e ecux qui devaient être en même temps, et il un plus haut point eucore,
utiles il tout le P;lYS. Celle considération a déterminé la priorité d'exècuüon en faveur d'u: 1 entre-
pôt libre. .

" Ce; édifice, place au point de [onction des canaux de Charleroi ct de Willebroek, 1mchant
au rail-way de raccordement des deux divisions du chemin de fer, est le complément ol ligé des
voies tic commuuication par eau et par terre, tant entre nos provinces qu'avec les pays ét angers.

" Il amènera, n'en (Ioulons pas, l'exécution frauche, eonseienscieusc, équitable, de la J. ri du 26
août H!2~, loi (lui n'est pas abrogée, et ensuite de laquelle, nous ne devons pas l'oublier , est
interven11 l'arre té royal dIl i 0 décembre de la même annee, qni constitue Bruxelles en 'cri lable
pori rie mer.

" Alors: on ne 'l'erra pas \3 plupart des navires cn destination de Bruxelles, obligé: de dé
chal'gel' 0 u de transborder leur cargaison dans un autre port ; on ne 'l'erra plus les cm :aisous,
après une perte de temps plus ou moins considérable, mais toujours préjudiciable au De: ,ociallt,
arriver :lHC un surcrolt de dépenses et de fret, que rien n'autorise et ne justifie.

" En parlant ainsi, Sire, ce n'est point un privilège que la ville sollicite, c'est un dro l acquis
qu'elle rèclame ; c'est pOUf le maintien de ce droit qu'un emprunt de 700,000 fi. fut c urtracté
cn 182!), QuelleétaiIl en elIet, la destination de cet emprunt? Le renouvellement, l'agrandisserneu t

des écluses et l'approfondissement du canal de Willebroek.
" fi ruxellcs mcrite l'u'on ne lui enlèfe ]las le pen d'ava ntagesque la. loi 1ni assure. La. cèèmon ie

qui HOus réunil proIlve comment elle corn prend les deroirs que lui impose, envers le p: ys, sail
li!l"e de capitale, mais elle n'avait pas attendu celle occasion pour le témoigner.

" N'est-cc point pour favoriser les carrières, les houillières, les hauts-fourneaux dela n~lgique,

(lue le droit de navigation a été rèduit de moitié ponf l'exportation des pierres, des houillcs , des
fan les ? Et si, dans 13 construction même du nouvel entrepôt, On a remplacé le bois par Il fonte,
c'est moins IJour écarter les dangers de l'incendie, qlle pour procurer, Jiar l'exemple, aux 'roduit~

des hauts-Iourncaux une Douvelle source de placement.
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" Il fautque tous soientconvaincus 'lue l'agrandissement et la splendeur de la capitaleintéressent
le pays tout entier; les provinces jouissent, sans y contribuer. des ngremcols de la capitale, mais
ce sont elles qui, par l'écoulement avantageux des produits do leur sol el Ile leur industrie,
re: irent les meilleurs fruits du mouvement des affaires qui se traitent dans la capitale, des trans
ac ionsqui en résultent, des constructions qui s'y élèvent, ct cependant la ville 'lui verse au trésor
pu blic des sommes si considêrahles , qui supporte des impôts assis sur une base que nous osons
di:e trop élevée, D'a jusqu'à ce jour reçu aucunsubside de l'Etal pour les divers tramux qu'elle a
ex 'cutés•

• Si nous rappelons ces vérités dans cette occasion solennelle, ce n'est pas pour nous plaindre
de . sacrifices que nous commande notre position j loin de Dons une telle pensée; maisc'est afin
tIn l tous comprennent que, si celte position donne.des prérogatives, elle impose aussi des charges,
et 1UC nous avons la conscience de les avoir toujours dignement supportees.

" Le plus vif désir de l'administration communale et (tes habitants de Bruxelles est de travailler
lia IS l'intérêt de tous, en aidant de tous leurs efforts aux progrès du commerce et tic l'iudustrie,
ce mobile si actif de l'union Iles partis et de la concorde générale.

• Puissiez-vous, Sire, voir dans l'èrection de ce muuuincnt , UU nouveau moyen propre à' cou
tri ruer à cette prospérité commerciale, l'un des vœux les plus urdens de Votre Majesté, C'est
el] ~ qui1 en assurant le bien-être matériel de la uatiou, contribuera le plus il son bien-être moral j

ell : lui rendra plus chère encore la dynastiequ'elle chérit, ct permettra Je tlé~eloppement pacifique
de . institnlions que nous envient des peupies plus riches et plus puissan ts que nous.•

Le Roï a répondu qu'il était heureux ainsi que sa famille de s'associer li une solennité d'un
gr: nd intérêt pour la capitale j que c'êtait avec une vive satisfaction qu'il voyait que les finances
de la ville étaient maintenant coustHuées sur des bases solides, et li Il' Il li terme était apportéaux
en barras de sa situation; et qu'i1 concourrait toujours au développemeu t dit commërce et il la
pr,.spérité de cette belle et. a-t-il ajouté, de cette bonne citè.

Les parolesde S, 1\1. Dot été accueillies par les cris nombreux) Ile: Pive le Roi.'

La médaille commémorative de la cérémonie, semblable à celle que je

dt cris, une collection de monnaies du pays et le 'procès-verbal de la

50 lennité , sur parchemin, ont été déposés dans une caisse en plomb que

1'( n a soudée et déposée dans une petite excavation. M. le bourgmestre a

pr ésenté au Roi la truelle d'argent avec laquelle S. lU, a pris le mortier et ra
ét indu sur la lame de plomb qui scellait l'ouverture. Le Duc de Brabant et

le Comte de Flandre ont tour à tour exécuté le même office. La première

.pi .rre enlevée par la chèvre préparée à cet effet, a été posée. On l'a débar

ra ssée de la draperie qui la recouvrait et on a lu l'inscription suivante tracée

SlJr une tablette dé marbre noir incrustée dans la pierre: PHEl\UÈRE

P ERRE POSÉE EN PRÉSE~CE DE S. 1\1. LÉOPOLD [U, ROl DES

BsLGES, LE 6 I\L\I 18-14, Vi' AN)lÉE DE S01\ HÈGi\E.
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~I. le Bourgmestre J cu l'honneur d'offrir à LL. ~lM. el aux prin .es

un écrin contenant la médaille en or, en argent et en bronze.

Le procès-verbal, contenu dans un livre richement relié, a été signé l,al'

le Roi, le ~Jinistre de l'intérieur, le bourgmestre, les membres du CIlla

lét~e échevinal et le secrétaire.

N° X. PL. 13. - MÉDAILLE.

L'histoire, personnifiée, assise dans une chaise antique, tient une couromle

de la main gauche; de la droite elle trace sur un médaillon, placé sur dis

drapeaux, les mots suivants: ARRIVÉE DE S. M. FRÉDÊRIC~AUGUST E

ROI DE SAXE EN BELGIQUE. A gauche: HART. A droite, derrière; a

chaise, une branche d'olivier. A l'exergue: 1844.

REVEIlS. Sur le tour: ARRIVÉE DE S. 1\1. LE ROI DE SAXE A BRl
XELLES. Entre deux rosaces: 25 MAI 1844. Dans le champ ~ les arme s

de la ville Bruxelles surmontées d'une couronne.

Le graveur Hart présenta, le 26 mai au matin, au roi de Saxe, un écrin

contenant trois exemplaires de cette médaille, en vermeil, en argent el el:

bronze. Iln'a eu d'autre but en la flTavant que de conserver le souvenir dt

passage de S. 1\1. Saxonne par la ville de Bruxelles.

Nil XI. PL. 15. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LÉOPOLD 1 ROI DES BELGES. Tète nue du Roi, à
droite. Sous le col: JOUVENEL F.

REVERS. A LA' MEMOIRE D'ARTHUR HENNEBERT DE TOUR...

NAY, l~:LÈVE DE L'UNIVERSITÉ DE GAND. IL AVAIT PRIS PART

AU CONCOURS UNIVERSITAIR.E DE 1845-1844. PLACÉ SUR
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LA MÊME LIGNE QUE SON CONCURRENT, IL POUYA1T ESPÉ
RER D'ÈTRE PROCLAMÉ PREMIER EN HISTOIRE. LA MORT L'A

EMPÊCHÉ DE SUBIR LA DERNIÈRE ÉPREUVE DU CONCOURS.
LE 5 JUILLET 1844 A L'AGE DE 21 ANS, IL A PÉRI DANS LES
EAUX DE LA LYS. PUISSE CE SOUVENIR CONTRIBUER A
ADOUCIR LES REGRETS DE SA FA~IILLE.

Le Gouvernement décida que celte médaille commémorative serait eonsa

crée à la mémoire de M. Arthur Hennebert.

. Le mémoire qu'il a laissé est un travail d'une grande étendue, qui avait

couté à son jeune auteur six mois d'études et de recherches laborieuses. On

Je comprendra facilement, si l'on considère qu'il a pour objet la question

suivante: « Donner l'histoire de la lutte entre les Patriciens et la
Il Plébe à Rome, depui« l'aholition de la royauté Jusqu'à la loi
1> Licinia ; par laquelle les Plébéiens eurent accès au consulat.>«
» indiquer la position polz"tique des deuai partis, aux p'Jl'inm'pales
» époques de cette lutte. 1>

Il faut ajouter que, comme les sources où il fallait puiser pour traiter

èette question se trouvaient principalement en AIfeh.agne, M. Arthur

Hennebert avait consacré de longues veilles à l'élude deshistoriens de ce

pays, et qu'il était parvenu à les tire avec toute la facilité nécessaire.

N° XII. PL. 13. - JETON.

Sur le haut du ~hamp: MAISON CO~nIUNALE D'ANDERLECHT.

Dans le champ: élévation de la maison communale. A l'exergue: G. H09
RICKX, BOURGMESTBE. J. B. MERCHÉ, D. GfJEUDE, ECHEVINS.
J. L H. BOLLINCKX, SECRÉTAIRE. - SPAAK ARCHITECTE.

7
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REYERS. Entre deux rosaces, sur la partie supérieure du tour: 8 JlIL

LET 1844; sur la partie inférieure, ANDERLECHT. Dans le char.ip ;

M. LE BARON VIRON GOUVERNEUR DE LA PROVINCE POSE LA
PREMIÈRE PIERRE DE LA MAISON COMMUNALE.

L'administration communale d'Anderlecht se trouvant dans la néccs ,ité

de se pourvoir de locaux spacieux pour donner l'instruction à 400 enfants,

d'y adjoludre un logement pour l'instituteur, une justice de paix, enfin me
maison communale, s'est décidée à faire construire le bâtiment dont J'élé ra

tion est indiquée sur cette médaille, La dépense, non compris le terrain nrr

lequel il est construit et qui est la propriété de la commune, s'est élevé: à
24,000 francs. La commune y a consacré tout ce qu'elfe avait de r :5·

sources; le Gouvernement et la province lui sont venus en aide, pour CG al

piéter, du moins en partie, la somme nécessaire.
Voici la copie du procès-verbal de la cérémonie qui a eu lieu lors de la

pose de la première pierre de cet édifice.

Séance du 8 juület 1844.

(t Le collége des Bourgmestre et Échevins de la commune d'àndcrlecl t J

» officiellement informé que M. le baron de Viron, chevalier de l'ordre le

;) Léopold, Gouverneur de la province de Brabant, honorera de sa présen ~e

») la cérémonie de la pose de la première pierre de notre maison communal, ~ ;

D que ce haut fonctionnaire a fixé à celte fin le lundi, huit juillet 1800 qu l

» rante quatre, à quatre heures de relevée;

)) Nous Guillaume Hoorickx, bourgmestre; Jean Baptiste l\Ierché, échr
)) vin; Jean Baptiste Henri Bollinckx, secrétalre , lesdits bourgmestre 1 t

li échevin étant membres du conseil communal, qui se compose en outre ce

») Messieurs Nicolas Vanderaey, Désiré Dcfiemes, Pierre Huwaert, 1\1ichll

l) Taymaus, Jean Baptiste Gilis, Louis Van Roy, Guillaume Huyghe !t

l) Pierre Judo;
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'» Nous nous sommes rendus le dit jour, huit juillet, à quatre heures pré

» eises, à l'entrée du centre de la commune, afin d'y recevoir M. le Gouver

» neur, pour ensuite se rendre en cortége, l'harmonie de la commune en

II tête, sur remplacement où est commencée la construction, et pour passer

» outre à la pose de la première pierre.

Il L'harmonie, par l'exécution de l'air national, a annoncé l'arrivée de .

» 1\1. le Gouverneur} qui a été précédé par .M. Vandeweyer, commissaire

» Royal d'arrondissement.

II Le cortége se rendant au lieu indiqué} l'harmonie a ouvert la marche

lt en faisant entendre ses accords harmonieux, el ;\1. le Gouverneur fut

Il conduit au pied de la tente par :M. le commissaire Royal susdit, par le

Il collége des Bourgmestre et Echevins et par les membres du conseil com-

l) munal.

Il Après que le Bourgmestre eut complimenté M. le Gouverneur, qui s'est

Il rendu devant la façade principale de l'édifice en construction, à l'angle

Il droit de l'avant-corps du centre de celte façade, dans unç, pierre creusée

Il et enchassée dans le massifdes fondations, il fut placé un coffret enplomb

)) dans lequel ont été enterrées, 1 li une colJection de monnaies du présen,t

)) règne, composée comme suit: en argent, une pièce de cinq francs} une

Il de deux francs, une d'un franc, une d'un demi franc et une d'un quart

Il de franc; en cuivre, une pièce de dix centimes} une de cinq centimes,

),) une de deux centimes ct une d'un centime; 2° deux médailles en bronze

Il portant la façade de la maison communale projetée, frappée à l'occasion

Il de la'présente cérémonie; 5° une copie par extrait du présent procès-ver

)) bal, signé par les Bourgmestrect Secrétaire.

)) Le coffret ayant été hermétiquement fermé, fut déposé dans la pierre

II creusée à cet effet, laquelle fut ensuite couverte au niveau des fondations.

J) Après que M. 'le Gouverneur eut étendu sur celte couverture le- ciment

») destiné à sceller la première pierre de soubassement, cette pierre fut posée

Il par son ordre et en sa présence.
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Il Celle cérémonie terminée, rH. le Gouverneur a conduit, .1\' ec Je

" même cérémonial, jusqu'à la campat}'ne de }1. Guillaume Hoorickx, Bo lru

J) mestre, où une réunion cordiale devait cimenter cette journée mémo 'able

pour la commune.
,) Le présent procès-verbal, revêtu de la signature de M. le Gouverneur,

l

JI a étésigné par M. le commissaire Royal d'arrondissement, signé ct ck luré

JI par nous Bourgmestre et Echevins, Secrétaire et membres du conseil corn

u munal d'Anderlecht, les jour, mois et an que dessus, à quatre el d -rnie

)) heures de relevée, le tout après lecture faite. '11

N° XIII. PL. 14. - MÉDAILLE.

Sur le tour: LÉOPOLD PREl\IIER ROI DES BELGES. Buste du

Roi: àgauche. Au-dessous, BRAEMTF.

REVERS. Sur la partie supérieure du tour: LA SOCIÉTÉ JOfIN

COCKERILL A SERAING. Dans le champ: DE REC( N

NAISSANCE. A J. C. D. BARrELS A COLOGNE. COMl\lISSAIaE
CONSUL ET CONSEILLER DE S. M. LE ROI JE

BA.VIÈRE, CONSUL DE LA GRÈCE, OFFICJER ET CHEVAL]
DE PLUSIEURS ORDRES. A droite, une branche d'olivier, à gauc le,

une branche de chêne. Au-dessous: JUILLET 1844.

S. M. le Roi de Bavière après avoir décrété l'établissement de plusieurs

grandes lignes de chemin de fer, pour le compte de J'Etat, jugea conver a

ble de charger M. de Bartels , son conseiller de commerce ct consul à
Cologne, de pourvoir à J'approvisionnement des rails nécessaires pcur

l'exécution de ces voies ferrées.

Pour faire face à ces exigences, l'Angleterre fixa naturellement... et in

premier lieu, l'attention du Gouvernement Bavarois, ainsi que celle de s-in


